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Il y avait hier assez de mouvement à Lisieux et dans le pays ; mouvement très
tranquille ; on allait au Havre voir le président et les régates. Une députation de la
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garde nationale de Lisieux y allait. Elle a pour commandant un vieil officier de
l’Empire,  en retraite  très  bon soldat  et  très  brave homme.  Il  a  dit  que,  si  la
députation était  au moins de 150 hommes il  irait  lui-même au Havre,  avec le
drapeau du bataillon. C'est le règlement ; le drapeau ne se déplace pas sans ce
nombre. Il ne s’est présenté, pour aller que 78 hommes. Le commandant a déclaré
qu’il n'irait. pas. On lui a demandé le drapeau. Il l'a refusé, Ceux qui voulaient aller
se sont fâchés, et ont dit qu'ils voulaient le drapeau, qu’ils l'auraient de force. «
Venez le prendre chez moi, c’est là qu’il faudra le prendre de force. Ils sont partis
sans  le  drapeau.  Ceci  m'a  assez  frappé  comme mesure  de  l’unanimité  et  de
l’enthousiasme. Vous n’avez pas d'idée de l'effet que font dans le public, dans le
plus gros public des scènes comme le soufflet de Pierre Bonaparte à M. Gastier.
Cela  choque  bien  plus  que  les  plus  graves  fautes  de  constitution  et  de
gouvernement.  Cela  choque une foule  de  gens  qui,  s'ils  étaient  à  l'assemblée
courraient grand risque d'en faire autant. Ce pays-ci a le goût des formes et la
prétention de l'élégance. Il ne pardonne pas ce qui l’humilie sous ce rapport. Si la
République et l’Assemblée avaient les belles manières et le beau langage du temps
de Louis XIV,  il  leur passerait  presque tout le  reste.  Cette combinaison là lui
plairait beaucoup. Mais il n’a pas, ce plaisir là.
Avez-vous remarqué, il y a quelques jours, la fin du discours de M. de Tocqueville
sur l’affaire de Rome ? Il y a été assez dur pour le Pape et en faveur de la politique
vaguement libérale. On dit que c’est moins pour plaire à la gauche que pour se
préparer  une  porte  de  sortie  dans  le  cas,  qu’il  prévoit  où  cette  politique  ne
prévaudrait pas à Rome. Il est déjà las du Ministère, et des injures qu’il faut subir,
et des luttes qu’il  faut soutenir,  et  des nécessités qu’il  faut accepter.  Il  ne se
résigne  pas  aussi  facilement  que  M.  Barrot,  à  la  flagellation  publique  d’une
repentance quotidienne. Et il s’y attend. On m'assure qu’il désire ardemment se
retirer. Vous savez qu'on appelle M. Passy le passif des finances de la France. M.
Vitet m'écrit qu'il viendra dîner aujourd'hui avec moi. Je suppose que Duchâtel
n’arrive à Paris que demain ou après demain. M. et Mad Lenormant me viennent
aussi aujourd’hui. Ils me diront les détails et le vrai de la querelle de Thiers et de
Montalembert. Si cela est sérieux cela deviendra important. Barante m'écrit ceci :
"L'opinion publique commence évidemment à avoir le courage de regretter le passé
; mais elle ne s'émeut pas plus pour le ramener qu’elle ne s’est émue pour le
défendre." Rien du reste que des lamentations et des tendresses. Il finit par cette
phrase : "Je vais écrire à Madame de Lieven, encore que ma correspondance soit
vide  et  stérile.  Autrefois,  elle  avait  la  bonté  de  ne  point  trop  s'ennuyer  d'un
commerce où j’avais tout à gagner." Adieu. Je vais travailler en attendant la poste.
Vous écrire, c'est mon plaisir. Adieu, adieu, dearest.

Onze heures et demie
La poste vient tard. Je n'ai que le temps de vous dire adieu. Adieu. Vous voyez qu’il
n’y a rien eu à Rouen. Adieu. G.
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